
WE Doubs 30 avril – 4 mai 2009  
 
On profite d’un we prolongé par un bout ou par l’autre pour 
aller faire un tour dans le Doubs. Logement à Cléron, gîte 
sympa découvert lors d’un stage de l’EBS il y a … quelque 
temps.  
Vendredi : Olivier et moi nous décidons pour Pourpevelle 
(réseau sud) 
http://sergetkc.free.fr/spitaker/topos/descriptif/pourpev.htm 
en ‘reconnaissance’ quitte à y retourner avec Paul et Alain si 
ca les tente quand ils nous rejoindront. L’entrée est marquée 
par un camp et plusieurs voitures immatriculées rouge sur 
blanc : les Suspendus sont venus en nombre, ils ont déjà 
commencé à équiper les puits et la deuxième équipe se prépare 
à descendre. On hésite bien un peu à suivre la masse : 
vraiment peu de chances d’atteindre la barrière blanche et de 
rentrer à Cléron avant le rdv prévu vers 19-20h avec Paul et 
Alain si on va au rythme d’un groupe aussi nombreux mais on 
n’a pas emporté la doc pour se rabattre sur un autre objectif 
du coin (mal nous en a pris : Paul et Alain sont à ce moment à 
la Malatière à qq km, on aurait pu déjà descendre à 4). Bref, 
c’est effectivement lent même si on profite de l’équipement 
gentiment mis en place par les suspendus, mouillé au début 
(vive le néoprène) et très long dans ce fichu laminoir (4mm de 
néoprène, c’est vraiment trop !) On s’arrête sur manque de 
temps peu après de superbes gours (galerie des massues ?) 
(http://speleo.jalbum.net/Speleologie/slides/Gouffre%20de%20Po
urpevelle.html) et peu avant la ‘voute mouillante’, nettement 
avant la barrière blanche, il faudra revenir. 
Samedi : Sous l’influence de Paul qui a un gout pour le 
vertical et qui connaît surtout beaucoup mieux la région que 
les autres, Nous nous dirigeons vers Gros Gadeau 
(http://juraspeleo.ffspeleo.fr/grottes/topoguide/fiches/gros_g
adeau.htm). C’est effectivement vertical, dès le début (et 
moi, il n’y a rien à faire, je préfère moins profond même si 
ca doit être moins large) et arrosé juste ce qu’il faut pour 
ne pas trop trainer sur les cordes. Mais il faut reconnaître 
que c’est beau ! 
(http://users.telenet.be/kurt.garrez/images/wsv/WK3Grot/p50800
51.html) Je viens de relire la fiche d’équipement à la 
recherche du ‘grand puits’ en bas duquel un pendule permet de 
ne pas se mouiller … il fait nettement plus majestueux que les 
10 m annoncés. Il y a aussi, juste après ce pendule une petite 
faille bien confortable qui s’ouvre stupidement sur un autre 
‘grand’ puits avec l’amarrage planqué derrière un piton 
histoire de devoir faire ce bête petit pas en plein vide que 
j’apprécie particulièrement … je transpire encore un peu en 
arrivant en bas, d’autant qu’on m’a promis que ce n’était 
qu’une mise en bouche pour le programme de l’après-midi. Alain 
doit avoir encore plus chaud que moi pcq il tient absolument à 



vérifier la profondeur de la fameuse vasque en bas du puits. 
Après une petit bonjour au siphon (tu as vu Oli, il ne faisait 
que 3m … pas trop de regrets ?) on remonte par le même chemin 
et en surface on tombe sur … des spéléos belges. Le coin est 
vraiment mal famé ! (des Bruxellois cette fois, dont un membre 
des Fistuleuses) Bref, après les salutations d’usage, on se 
dirige vers ce qu’on m’avait promis comme cure anti-vertige, 
la Baume Ste Anne 
(http://www.pittet.org/blog/index.php?post/2009/04/13/dans-la-
Baume-Sainte-Anne-F). Ben dès le départ, j’aime pas … mais je 
suis la pour ca et je ne voudrais pas gâcher le plaisir des 
autres. N’empêche, un trou ou le soleil arrive jusqu’au fond, 
c’est pas vraiment une grotte. Bon la remontée se passe mieux 
que la descente et je suis même assez fier d’être parvenu à 
déséquiper (lentement d’après l’air des autres quand j’émerge, 
mais il ne faut pas trop demander …) à part ça c’est une 
grande salle avec un trou en haut et une tyrolienne en bas au 
dessus d’un lac. Pour les autres détails, demandez à qqn qui a 
pensé à regarder … 
Dimanche : mon dernier jour, une petite grotte et puis départ. 
Les autres qui restent jusqu'à lundi ont encore des projets. 
On attaque par Jérusalem (http://users.skynet.be/nabs/photo-
doubs05/jerusalem.jpg). Le porche d’entrée est monumental et 
on se demande pourquoi l’équipement est collé de manière pas 
très pratique tout à fait à droite sur un surplomb 
inconfortable. Il parait qu’on comprend beaucoup mieux quand 
il y a vraiment de l’eau, ce qui n’est pas le cas ce jour-ci, 
à peine un petit pipi. Depuis l’édition de nos topos, 
l’équipement a été refait en broches un rien abondantes. 
Prévoir plus de moustifs (ou négliger les broches inutiles), 
on arrive un peu à court sur la fin. Joli méandre arrosé 
coupés de ressauts jusqu’ à atteindre la salle du confluent. A 
ce stade-ci, le Verneau ne fait peur à personne ! Après un 
coup d’œil au siphon on rejoint la salle de la Charnière. Paul 
et Alain commencent à remonter pendant qu’Olivier (qui a – 
comme toujours -  un gout de trop peu) et moi (qui ait envie 
de ‘terminer’ ma dernière grotte du we) continuons à 
crapahuter un peu. Le S. imp. À – 42 est facilement atteint, 
par contre l’affluent de la brochette peut être qualifié 
d’étroit. C’est un méandre ou on cherche la bonne hauteur pour 
parvenir à aller plus loin. Nous épuisons notre gout de trop 
peu avant d’atteindre l’escalade promise et nous remontons 
rejoindre les autres. Je laisse à Paul et Olivier le plaisir 
de décrire la Baume des crêtes qui les attend et le programme 
du lundi. Pour ma part, c’est voiture et boulot. 
 
 
Eric 


